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Résumé

Au travers de cette communication, nous envisagerons les prémices du panafricanisme
artistique dans les années 1990 par le biais des compagnies Al Warcha (Egypte), El Hamra
(Tunisie) et du Théâtre de la Fraternité (Burkina Faso) en ce qui concerne l’esthétique comme
la formation. Puis nous envisagerons les continuités de ces mouvements aujourd’hui, tant au
sein de ces compagnies qu’auprès de nouvelles compagnies tant sur le continent (au travers du
regroupement des compagnies du Cartel au Burkina notamment) que dans la diaspora sud-
américaine (Companhia Etnica au Brésil) ou européenne (au travers des travaux de Gustave
Akakpo).
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